
EVALUATION D’INCIDENCE NATURA 2000 
 
Le Projet, ainsi que les parcelles prévues à l’épandage, ne se trouvent pas situés en Zone NATURA 2000.  
La zone NATURA 2000 la plus proche se trouve 10 km au Nord et des parcelles d’épandage. Il s’agit de la zone 
FR1100798 : La Bassée.  
 

Classes d'habitats Couverture 

Forêts caducifoliées 75 % 

Autres terres arables 10 % 

Marais (végétation de ceinture), Bas-marais, Tourbières, 5% 

Eaux douces intérieures (Eaux stagnantes, Eaux courantes) 5% 

Prairies semi-naturelles humides, Prairies mésophiles améliorées 3% 

Pelouses sèches, Steppes  

 
La Bassée est une vaste plaine alluviale de la Seine. Elle abrite la plus grande et l'une des dernières forêts 
alluviales du Bassin parisien ainsi qu'un ensemble relictuel de prairies humides. Elle présente aussi un réseau de 
noues et de milieux palustres d'un grand intérêt écologique. 
Elle se caractérise par une flore originale pour la région parisienne, constituée d'espèces en aire disjointe ou en 
limite d'aire (médio-européenne notamment). 
La richesse biologique de la Bassée est menacée par diverses opérations d'aménagement des milieux : mise au 
gabarit de la Seine et régularisation de son débit, régression des prairies, multiplication des exploitations de 
granulats alluvionnaires... Le périmètre retenu correspond à un noyau de biotopes encore peu artificialisés et 
dont la protection est une absolue nécessité. 
 

Incidence du projet sur les zones NATURA 2000 : 
 
Le « Guide d’aide à l’instruction des projets d’ICPE élevages en articulation avec la procédure 
d’évaluation des incidences NATURA 2000 » précise que :  
 

 les demandes d’exploitation d’une ICPE élevage classée à enregistrement (ICPE E) et située à 
l’intérieur d’un site NATURA 2000 sont soumises à évaluation des incidences car elles figurent sur la 
liste nationale (art. R. 414-19-I, 29° du CE). 

 
 Pour les ICPE Enregistrement hors site NATURA 2000, il est nécessaire, de consulter les listes locales 

afin de vérifier si le projet d’élevage doit faire l’objet d’une évaluation des incidences. 
 
Dans notre cas, le projet n’est pas soumis à l’évaluation d’incidence NATURA 2000. Il n’est pas situé en 
zone NATURA 2000 et les zones les plus proches se trouvent à 10 km du projet et des parcelles prévues 
à l’épandage.  
 
Le projet ne nécessite aucune création de voirie, les voies d’accès existantes sont suffisantes.  
Durant la phase d’exploitation, les bâtiments sont étanches et les effluents produits seront stockés puis épandus 
selon le plan d’épandage. Il n’y a pas de rejet direct dans le milieu naturel.  
Les eaux pluviales n’entrent pas en contact avec les effluents d’élevage et sont rejetées dans le milieu naturel.  
 
Le projet n’engendre pas de destruction ou de détérioration d'habitats naturels. Le projet s’intègre dans une 
parcelle agricole déjà exploitée. Aucune haie ou espaces boisés ne seront détruits.  
 
A titre d’information, le projet est susceptible d’avoir une incidence sur un ou plusieurs sites NATURA 2000 en 
cas de : 

 destruction ou dégradation d'un habitat naturel ayant contribué au classement NATURA 2000 du ou des 
sites concernés 

 destruction ou perturbation dans la réalisation du cycle vital d'une espèce ayant contribué au classement 
NATURA 2000 du ou des sites concernés. 



Au vu de la description des zones NATURA 2000 les plus proches, le projet et les parcelles d’épandage ne sont 
pas concernés par des habitats recensés dans ces deux zones (zone agricole cultivée).  
 
De plus, la distance par rapport au site NATURA 2000 le plus proche est de 10 km, le projet n’est pas 
susceptible d'avoir une incidence notable sur un ou plusieurs sites NATURA 2000. 

 

Autres zonages environnementaux: 
 
L’inventaire des Zones Naturelles d’Intérêt Ecologique Faunistique et Floristique (ZNIEFF) a pour objectif 
d’identifier et de décrire des secteurs présentant de fortes capacités biologiques et un bon état de conservation. 
On distingue 2 types de ZNIEFF : 

 Les ZNIEFF de type I : secteurs de grand intérêt biologique ou écologique ;  

 les ZNIEFF de type II : grands ensembles naturels riches et peu modifiés, offrant des potentialités 
biologiques importantes.  

 
Aucune ZNIEFF n’est concernée par le projet et les parcelles d’épandage.  
 
La ZNIEFF de type I : Carrière de Michery se trouve à 1 km au Sud des parcelles d’épandage.  
 
La ZNIEFF de type II la plus proche est la ZNIEFF FR260014922 : VALLEE DE L'YONNE ENTRE VILLENEUVE 
LA GUYARD ET SERBONNES. Elle se trouve à 4 km des parcelles d’épandage.  
 
L’arrêté de protection de biotope le plus proche se trouve à 7 km au Nord des parcelles d’épandage. Il s’agit de 
l’arrêté FR3800008 : Héronnière De Gravon. Cet arrêté de protection de biotope concerne la protection de la 
nidification des hérons. 
 
Aucun îlot ne se trouve en zone humide (Classement DREAL). 
 
 La ZNIEFF de type I FR 260030441 : Carrière de Michery.  
 
Le site présente la partie nord-ouest d'un massif boisé englobant des lisières, d'anciennes carrières et quelques 
secteurs de pelouses. Ce massif est entouré de grands champs cultivés. La zone est d'intérêt régional pour ses 
habitats ainsi que pour les espèces de faune et de flore qui y évoluent, avec notamment un site d'hibernation 
pour les chauves-souris. 
Les anciennes carrières souterraines accueillent 10 espèces de chauve-souris en hibernation, avec plus de 200 
individus au total dont des espèces déterminantes pour l'inventaire ZNIEFF : le Grand murin, la Barbastelle 
d'Europe, le Murin de Bechstein, le Murin à oreilles échancrées, le Grand Rhinolophe, le Petit Rhinolophe. 
Les haies et bordures boisées sont des milieux favorables à la dispersion et l'alimentation des chauves-souris en 
sortie de cavité. 
 
 La ZNIEFF de type II FR260014922 : VALLEE DE L'YONNE ENTRE VILLENEUVE LA GUYARD ET 

SERBONNES 
 
La ZNIEFF correspond à une portion de la vallée alluviale de l'Yonne. Forêts alluviales, chênaies pédonculées, 
peupleraies et d'anciennes gravières (riches en plans d'eau et en zones de graviers dénudés) se partagent 
l'espace. Les prairies ont quasiment disparu sur le secteur. 
Ce site est d'intérêt régional pour ses habitats alluviaux et ses gravières, avec les espèces de faune et de flore 
inféodées à ces milieux. 
 
Divers habitats ont été répertoriés avec : 
- des ripisylves d'aulnes et de frênes plus ou moins marécageuses en bordure des rivières, 
- de la forêt galerie de Saules blancs, 
- des ourlets humides à hautes herbes, 
- de la chênaie-frênaie humide, 



- de l'aulnaie marécageuse sur sols riches, 
- de la végétation à Bidens au sein des berges exondées, 
- diverses roselières et cariçaies, 
- des friches sur graviers. 
 
Des plantes déterminantes pour l'inventaire ZNIEFF ont été observées dans ces milieux, à l'image de : 
- l'Oseille des marais, plantes des berges exondées, rarissime en Bourgogne, 
- la Cuscute d'europe, plante des mégaphorbiaies, rare en Bourgogne. 
 
Les gravières accueillent quant à elles des amphibiens déterminants pour l'inventaire ZNIEFF avec la Rainette 
verte, espèce protégée réglementairement, en régression dans plusieurs régions de Bourgogne du fait de la 
conversion des prairies en culture et de la destruction des mares et autres zones humides. 
 
En outre, des oiseaux déterminants pour l'inventaire ZNIEFF nichent sur le site, avec par exemple : 
- la Pie grièche écorcheur passereau d'intérêt européen, 
- la Sterne pierregarin, oiseau d'eau d'intérêt européen, nicheur rare en Bourgogne et sensible au dérangement 
sur ses sites de reproduction (bancs de graviers), 
 
Par ailleurs, de nombreux oiseaux d'eau s'arrêtent sur le site en période de halte migratoire et d'hivernage. 
Ce patrimoine dépend : 
- d'une gestion forestière à base de peuplements feuillus et de traitements adaptés aux conditions stationnelles 
(sol, climat, topographie, hydrographie), conservant les milieux annexes (lisières, cours d'eau, milieux humides, 
etc.), 
- d'une gestion douce des plans d'eau, respectueuse des herbiers aquatiques et des ceintures de végétation. 
Il convient de ne pas étendre davantage les plantations de peupliers. 
 
 

Incidence du projet sur les ZNIEFF de type I et II : 
 
Le poulailler sera construit à proximité d’une route déjà existante. La parcelle concernée par le projet est 
exploitée en culture. 
L’épandage a lieu sur des parcelles agricoles et n’entraine aucune destruction ni aucun endommagement des 
couloirs écologiques ou biologique. 
 
Aucune haie ou espaces boisés ne seront détruits.  
 
L’épandage des fumiers est considéré comme une pratique agricole classique. Il n’introduit pas de facteurs 
perturbant les équilibres biologiques, c’est-à-dire l’équilibre entre les organismes et le milieu. Ils se substituent 
partiellement aux apports d’engrais et amendements effectués en agriculture. L’action d’épandage n’a donc pas 
d’effet sur les équilibres biologiques. L’origine organique des fumiers va même contribuer à relever le pH des sols 
et donc favoriser le développement et l’action de la microfaune du sol, contrairement aux engrais minéraux issus 
d’énergies fossiles. 
Le projet et les épandages n’entraînent pas de destruction du milieu. Il n’y a pas d’incidence sur les ZNIEFF de 
type II. 
 
Aucun autre zonage n’est concerné par le projet ou par les épandages.  
 
Les doses d’épandage sont raisonnées agronomiquement et les distances d’épandage vis-à-vis des cours d’eau 
sont respectées. (Cf. Cartes ci-dessous) 
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